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d'alpinisme figuraient au nombre des rescapés à côté
de quatre autres: le ski, les excursions à pied et à

bicyclette, les exercices dans le terrain et les jeux et
natation, ce qui, une fois encore, n'était pas étonnant.
Depuis 1942 ce sont quelque 10.000 jeunes gens qui
ont participé à un cours d'alpinisme d'une semaine

au moins dans le cadre de l'instruction préparatoire.

L'année dernière, la meilleure, ils furent 950 à

goûter aux joies de la montagne dans environ 40

cours. Quant au prochain cours de moniteurs du
Klausen ce sera le 20me cours fédéral de moniteurs
d'alpinisme organisé par l'E.F.G.S.; une sorte de petit

«jubilé»
* * *

De temps en temps, la question est soulevée de
savoir si les cours d'alpinisme de l'instruction
préparatoire ne font pas une concurrence déloyale au Club
alpin suisse et plus spécialement à ses Organisations
de jeunesse (O.J.). La question est en elle-même
justifiée, car en définitive, c'est la C.A.S. qui est
l'association spécialisée pour l'alpinisme. La réponse est
tout aussi claire. L'instruction préparatoire ne peut
en aucune manière «concurrencer» le C.A.S. Les jeunes

gens qui ont, par exemple, participé à un cours
cantonal d'alpinisme d'une semaine, ne restent pas,
par la suite, groupés en une «association I.P.
d'alpinisme». Ils s'en retournent libres de tous engagements

statutaires, comme ils sont venus. Il y a beaucoup

de chance, par contre, que l'un ou l'autre d'entre

eux, après avoir participé à un cours I. P. et goûté

aux joies pures de la montagne, se décident à
entrer dans une Organisation de jeunesse du C.A.S.
parce qu'ils veulent devenir des alpinistes ou parce
que leur père les autorise à faire de l'alpinisme
sous la conduite de guides expérimentés.

Les Organisations de jeunesse du C.A.S., ont en
outre, la possibilité d'organiser leurs propres cours
d'alpinisme dans le cadre de l'instruction préparatoire, ce
qui n'est pas sans importance du fait notamment de
l'appui matériel qui peut ainsi être apporté à une
bonne cause. Mais il est étonnant et regrettable de
constater combien le C.A.S. néglige de faire usage de
cette possibilité. Des démarches et des efforts ont
été faits depuis de nombreuses années pour tâcher de
renforcer cette collaboration, mais il semble toutefois
que notre appel n'ait pas été entendu partout.

* * *

L'alpinisme et la jeunesse

La vie offre beaucoup de chose à la jeunesse ac-
tuellle. On dit volontiers: «beaucoup plus qu'autrefois»

et «beaucoup trop». Et l'on ajoute: «elle se
disperse, elle embrasse trop à la fois, elle devient
superficielle et blasée». Nous partageons en grande partie
cette appréciation mais pas du tout la conclusion trop

courante par laquelle on vous rappelle le «bon vieux
temps» en voulant contraindre la roue du temps à

faire marche arrière. Cela n'est malheureusement
plus possible et c'est peut-être aussi mieux ainsi.
Nous devons rechercher, en tenant compte de la
situation actuelle, à faire ce qu'il y a de mieux sans
jamais perdre de vue la réalité.

Nous ne voulons cependant pas prétendre que
l'alpinisme soit seul adjuvant de cette dispersion que
l'on reproche à notre jeunesse. Nous aimerions
toutefois préciser: La jeunesse n'abandonnera l'habitude
de se disperser que lorsqu'elle aura été saisie, au plus
profond de son âme, par une activité sportive. De toutes

les possibilités qui s'offrent à elle, l'alpinisme est
non seulement celle qui l'impressionnera le plus
profondément et le plus longuement mais qui apportera
un réel enrichissement à toute son existence.

Nos Alpes sont des produits capables d'impressionner
et d'enthousiasmer les jeunes gens. La beauté, la

grandeur et la noblesse des paysages alpins permettent

aux sentiments les plus profonds et les plus
purs de la jeunesse de s'exprimer. Les exigences
physiques, l'inclémence des conditions atmosphériques,
les conditions de vie primitives dans les bivouacs et
les cabanes, développent ses forces, stimulent sa
vitalité et compensent en quelque sorte l'insuffisance
de mouvement qui caractérise notre siècle. La
présence du danger — il y en a toujours en montagne —
développe la camaraderie, l'entraide mutuelle et la
maîtrise de soi. Celui qui affronte la montagne sans
posséder ces éléments fondamentaux de notre société,

les acquerra tôt ou tard. L'alpinisme est, sous ce
rapport, un puissant moyen d'éducation sociale. En
développant le sens de la responsabilité à l'égard de
soi-même et de ses compagnons de route, l'alpinisme
constitue une excellente école de la vie à laquelle il
serait souhaitable que chacun de nos jeunes gens
participe.

Kaspar Wolf.

Les cours cantonaux de 1956
Chers moniteurs,

J'espère que vous êtes tous bien rentrés de nos
cours de Macolin et que vous en avez gardé un aussi
bon souvenir que moi-même.

Comme je vous l'avais annoncé à ce moment-là,
vous venez de recevoir, avec le bulletin No 2-56 du
Bureau EP, les formules d'inscription pour les cours
cantonaux de cet été. Il s'agit des 4 cours d'alpinisme
et — pour la première fois cette année — d'un cours
de natation et jeux. Ce dernier est une expérience
que le canton espère beaucoup être concluante, de
manière que l'on puisse en organiser de plus
nombreux encore à l'avenir.

Je suis toujours frappé de voir combien les Ju¬

rassiens profitent relativement peu de ces magnifiques

occasions de passer une belle semaine de
vacances à très peu de frais (7 jours, tout compris, pour
la modique somme de 20 fr., plus une participation
aux frais de voyage). Cadre idéal, direction technique
parfaite, logement et nourriture excellents, bel esprit
et bonne humeur, tout contribue à faire de ces cours
un «événement» qu'il faut avoir vécu; c'est pourquoi
je me permets de vous demander, chers moniteurs,
d'en parler à vos jeunes gens et de les encourager à

y participer. Je sais qu'ils vous en seront
reconnaissants, comme tous ceux qui ont suivi un tel cours
ces années passées. Sans compter que c'est à l'expérience

d'une telle vie communautaire que l'on
apprend à connaître le véritable «esprit EP». A. P.
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